
 Le Collectif Inter-Blocs, initiateur du mouvement de toute une spécialité le 25 mai, à été 
reçu par le Ministère des Solidarités et de la Santé. Étaient présents dans une délégation 
« imposée » de trois personnes, Rachid Digoy ( Président du CIB), Stéphanie Huillet 
( Secrétaire Générale du CIB) et Laurent Laporte ( Secrétaire Général de l’UFMICT CGT). Nos 
interlocuteurs du jour étaient Mme Roquette ( conseillère du cabinet du Ministre des Solidarités 
et de la Santé M Véran) et Mme Fage-Moreel ( Sous directrice RH de la DGOS). 

 Notre entretien a duré 1h20 au total. Nous avons balayé la totalité des problématiques de 
notre spécialité. Nous avons débuté en exprimant notre déception quant au mépris face à nos 
sollicitations de rendez-vous auprès du Ministre. Nous avions travaillé dur et bien en amont 
pour pouvoir le rencontrer mais en vain. Pour Mme Roquette, il vaut mieux être reçu par une 
conseillère du cabinet que par le Ministre en personne si nous voulons que les choses avancent. 
Mais le message envoyé pour les IBODE est fort, quand nous savons que bon nombre 
d’associations ou collectifs ( et non des syndicats) ont été reçus par ce dernier. Pour certains 
d’ailleurs, c’est simple comme un coup de fil… Il est l’heure en tous les cas pour nous d’avoir 
cette entrevue, et nous n’allons pas lâcher!  

 Comme vous l’avez compris, nous nous sommes attelés à faire un retour exhaustif du 
terrain. Au sujet de la NBI, qui cristallise une certaine colère, nous avons démontré les 
interprétations de texte, cité les 430 procédures initiées dans les différents tribunaux de France. 
Ils sont au courant mais aucune réaction de leur part. Sur les grilles salariales, nous avons 
compris que les syndicats signataires du Ségur, que vous connaissez, sont en possession de ces 
dernières. Elles doivent sortir d’ici 15 jours officiellement. Selon le cabinet, les IBODE font 
partie de la catégorie qui sera la plus valorisée! Un socle unique des grilles est prévu pour 
toutes les spécialités. 16�, soit moins d’un euro par mois de formation, c’est un véritable 
Jackpot… Mme Fage Moreel argumentant le fait qu’il fallait tenir compte du déroulé de carrière 
et ne pas voir ce qui se passe en début ! Est-elle au courant que l’espérance de vie 
professionnelle d’un infirmier est de 5 ans? Qui se projette à la fin de sa carrière avec les 
conditions de travail que nous vivons, et le retour qui nous est fait??? Qui se projette en fin de 
carrière avec la crise sanitaire que nous avons vécue?? Nous leur avons rappelé que l’attractivité 
du métier n’existait plus et la direction que prenait le Ministère avec nous était mauvaise! Nous 
avons également rappelé qu’un infirmier qui partait se former, c’est 183� de CTI ( Ségur) en 
moins, et une NBI de 13 points qui disparaissait! Aucune réponse à cela! 

COMMUNIQUÉ 

  LA LUTTE CONTINUE



Nous avons également abordé les mesures transitoires. Pour ces dernières, le texte amélioré sur 
les 9 compétences qui sortira d’ci peu est très cadré. Les établissements n’auront d’autres choix 
que de faire appliquer la loi. Quid du privé qui est en roue libre. Et quid des directions 
hospitalières qui font ce que bon leur semble? Qui ira vérifier? Une association devra-t-elle 
porter plainte pour faire respecter la loi? Nos collègues IDE sont parqués dans une voie de 
garage, sans aucune perspective d’évolution.  

Pour ce qui est du master et la réingénierie, toujours le même discours, les travaux redémarrent 
ce jour, le 27 mai, sans certitude de leur part pour une rentrée 2021.  

Les catégories en voie d’extinction ont bien sûr été abordées, nous avons compris qu’un droit au 
remord était prévu pour ceux qui souhaitent basculer sur l’autre catégorie mais nous n’avons 
pas eu de réelles explications sur ce processus.  

Enfin nous avons émis le souhait de fournir les différents travaux que le CIB a effectués, afin 
que les orientations de la profession soient revues et au plus proche du terrain. Nous leur avons 
laissé au passage notre projet de formation en alternance qui a retenu leur attention.  

Nous avons compris que le Collectif Inter-Blocs était « persona non grata » et qu’il fallait nous 
rapprocher de nos représentants! il nous semble, au vue de la mobilisation du 25 mai, que nous 
faisons partie intégrante des représentants non? Nous savons que le gouvernement aime choisir 
ses interlocuteurs, mais aujourd’hui le CIB a prouvé sa capacité à unir les forces. Nous avons 
organisé cette grève malgré les nombreux bâtons qu’on nous a mis dans les roues, et cela a été 
une réussite grâce à vous tous! Vous avez pris la mesure de ce que nous sommes capable de 
faire. Les blocs ne tournent pas sans nous, à l’inverse de certains de nos collaborateurs, c’est 
dire la force de notre spécialité. Nous n'avons besoin de personne, si ce n’est d’une prise de 
conscience collective. Les retours sont unanimes, cela fait bien longtemps que notre spécialité 
n’avait pas été aussi en mouvement. Le début d’une nouvelle ère? Nous en sommes persuadés.  

Enfin, il faut noter qu’avec cette entretien nous restons sur notre « faim »! Les échanges, 
entrepris dans le plus grand respect, ont été tendus en fin de rencontre. Nos hôtes préférant 
couper court suite à de nombreuses remises en cause de notre part sur des sujets que nous 
maîtrisons parfaitement. Une posture méprisante de plus vis à vis des professionnels de terrain 
qui traduit le décalage entre les décisionnaires et les soignants.  

L’avenir est entre nos mains. Nous préparons d’ores et déjà une AG exceptionnelle avec chacun 
d’entre vous, et un nouveau mouvement spécifique. La lutte continue, chaque jour vous nous 
faites grandir! 

Solidairement 


